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£ 1iebcantrewbjet quele féruice:du Royauquehelje vouepubliquement
À + obeyllance.S fidelité, &deteite touteslespenfcés& csadtiüns qui
#5 pourroientefttecontraitesà celentiment! :::1/ : 21901215 ane pd

PTS TE: # Mais puis qu'elle l'honneurd'eftre lacapitaledclàProuinée ; qiié
toûteslesantreswilles férapportentæbelledé leur dircétionf.& de‘leur ébriduite1
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qu'élleleurdonne fesProcureursdu Pays selle fe-croit oblipécde prehäte Loir4
Le biengublic; 8 du falucdespeuplesÿ Jors qu'elle des Voidenéftatdcpéril &'dccohs

ftexnation. such 11018 | co'up vol: sa pat 1 si 23} 23100) 2 (#59 2iom ue

7” Son-fecours ne beuvpäsicuir eftrefafpeét chacun fçaitquefes Priifilégesq'élle
aties-bicmeritez;Sotresdignèrnent conferuéz , l’exemptrentdés fotles aufquelles
lesahtres.villesde la Prouineæe foncekpofées + Elle ne:fait rien ‘auldéféeu 4e Ffloy
&contreladeffencé-du Magiftrat.?LesCompagniesfouuerainesqüi l'efclaitentiônt
trop defoin du feruice-du Roypourcraindrequ'ellemfe precipitedaris là defobeïfe
fañce. MonfeurleCôomredeCarbes quilaéonduiteh qualité deLièuteñane GER68
eh cette Prouifée beft-bien informédesvolontezde fa Mañefté ; 8e à donfiétrop'äe
preuuesdéfafidelité, pour apprehender qu’elle ne foitferme& conftante’. Les Sicuts
Procureurs du Paysn’ntpoid d'gitré mouuement; & ont defia tres2Bitn garant

| leurfoy:& fes Habiransqui onttoujours tefmoignévne amour fingulierà leur Prin
L }ric>fedefpartiront iamais decetre légitimeépalhon, 221405 2 71°369 2573)5,10 6
| Ce lontheirelolutionstonftantes-de a ville d'Aixlaquelle Mr léComted'Al

ædeclaréé rebelleparfesbelles Ordonnances des r7: 8:28! ain paife con qu'elle
s'elt oppotée à fesiñjates æmes:qu'ellec tafehéd'arreterle-cours défesvislänces,
Érque pour garantir la Prouince des délordres dont'il la remplit, ‘ellé n’a éfpargné
my. fes{oïns yny fes biens: dyles vies de fes/habitans. Vit-on iarnais Vnié éntréprilé
plus härdie àl'aithôrivé Royale;8ë au droie Le plus important dela’ fouuéraincté,
2confifte xdeclarer larebellionetldoit hurmitier lon Altelle deuinr le thrôfne de
aMajeftt : C'eftau Maiftre commun de iuget defesarines,8 de nos déffences!" Son

| æfpée n’eftipas indepédanite deftimäuthricsele avnlanere ofiginélauquerelle n'eft
| pas bien confotime: car au/mefme tempequ'ilaécule Lavillad’Aix dérebéllion ilne

| pas feiuftifier juy-mefme’d'atoir prins Les arñes coritr'elle; d'aüoirdesbauché
Lestroupes-du Roy ,'& de lesauoir fait éntrer contre {és ordres danisce Pays poûr y

«dans laiCatalogne furdes Ennemis de l'Etat »
| +1 *Atfionn'apôint veu delLettres patentesdiRôÿ côntré la ville d'Aix qui la de.

2elarent relscllés! Mr.:leComte d'A ais les -à vinementipourluities à 4a Cour pär
les defpefches de trois Courriersqu'ilaenioyez: 11 a remué'toute piéfre pour ef-   
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   mouuoirteurs Majefkés contrecetté pauureProuince,‘H'a fuppolé
calomhiés. ‘11 4 reprefentéce    priés. 11 4 réprefenté ce Pays difpolé à receuoir es Bisdela l à
étextédesinfraétionsaux Dcclarations duRoy-Ilafait paffer lévoyagédes Com
ireàD nan pour vnéleuécde trois mil. hommes, qu'on menoitpour fe
aïhr des principales villes,& pour ouurir les Portes à l'Efpagnol. Enfin il a mis es
vu toutes Les maximes .decette pernicienfe politique-de laquelle encnousa fait

fentir fifouuent Lesfuneftes-effcétspoutexciter la cotere duRoy. H'a"dèmandé de
rm ur dixRegieensdé.Gaualcrie-oud'Infanterie. «Il: folliciré de

profcriprions. Il. pourfuiuy l'exil de toutes les Compagnies qui compofent la
ville d'Aix. Ila fait inftance pourde Lettres patentes quil la declaraffent rebelle,

8e toutes, Les villes qui s'attachenr suéc?clle auxintereltsdu publié, Séepérai
pourluyofter toutmoyendeporterfesiuftesplaintesauRoy. il afait arrcfternos
Courriers enchemin ,& furprinsnospacquets par vne ttan{greffion de la Foy
blique fans exemple : Mais Dieuquiprotege l'innocence &la luftice, à permisque
nosplaintesfont alléesiu{quesauRoy58qu'unedefpelcheque MonfieurleCarär-
salBichy(sfmoing:illuitre& irreprochable denoftre fidelité aufcruicede{a Ma:

 

   

 

  

| jefté)l'ainformé delavéritédenoftreconduite ;&-adeftrompé Meflieurs lesMi-
diftrespar la bouchedeMr.le Baréode Rians (quifeenditde:Paris àla Cour le- 21
du mois pale ) detoutes les faufles impreffions qu'on leur auoit donnees, ayansà

l'inftant changé lesrefolutionsprinfes18ecomniandé;à Mr: d'Eftampes de pattir
endiligenceaueclesordresdeleurs Majeftezpour:fairefentir les-effets de leur in
dignation à ceuxquife trouueroientchuaincus d'auair enfraintfes ptemiersles De!
7 derniers:eftant ledit: Scspärtylé miefmeiour pour venis

“

promptement remedierà nosgmaux s& defabuler tourÎc peupledesfappofrions
‘onfaictouslesjours courir dans.laProuincede.Lettres de Cachetsaufquelles

pradone creancedansl'efpritidesignoransondonneletiltre.deDeclarations du
oy: maistous cesartificesnepeuuent abuferquelesdupes. Chafcun fçait quele

Roy partoutes fes Declarationsqui feruent de Loyàroucle Royaume, neveutpas
queriesLettresOUEN defesSecretairesspuiffentalrererlafoÿ
esLettres patentes donnees aueé:

… C'eftçezelede. la manutention des wolontez du Raÿ en faueur de la Prouinee:
Ce font lesdelolationspubliques qui énttouchéla ville d'Aix, C'eft vnemere cha-
ritable qui ne peut voir fouffrir (es enfansfansieur donner fecours: Elle a demandé
que ce fatal Regimentquiafaittoutes lesdiüilions & les vengeançes qu'on a veu
epuisdixans en.cePays. feuft-caffe: Quéles Libertez desEflections Confulaires

fuifenr reftablies; Que dansleslogemensdesigéns de guerreon rapportalt l'attache
des SieursProcureursdu Paysfmiuant les vfagesanciens de’ la Prouince : Qu'onire-
duifift Les Euocations qui fontlafouledesfujetsdu:Roy s&c l'impunité-déscrimes #
Que les Affembiées du.Paysfullenr-tenuésez-lieuxoùlalibertédes fufirages peut
eftce maintenue , & où l'on peuft-parler fanscrainte& fans complaifance,& que le

… Pays fuit foulagé des furchargesinfuppotrables qui l'accablent depuis onze annees.

: Toutesces demandes touchent-elles la ville d'Aix > H n’y en apointdans laPro
. uince quife puiffe mieux garantir de la miferepublique: les autresipatties du! corps
font mortes, & lecœur eft encore viuant: neantmoins ellé en a faicfonäntereft&cfa
paffion , & le Roy l’atrcuuéf iufte& fi legitime , que par fes Declarations du-mois
deMarsdernier ,il a accordé toutes cesdemandes., ; 4, 23203…

laine cognoiffancéde caufe que la dignitéde\'E-

_ flats8e,lafacrée.parolle:duPrince.& defesMiniftres rendentinuiolables. :-: -°)
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_.*Noila (pañureProuinee’)queleftlecrime de laville d'Aix *Elle fouffre, patce
qu'elleveutempefcher que tune fouffres phés*apres que tuez abbatuë on en veutà
celle quite donne fecours. Onveutcouperlàmain qui fe prefentepour teréleuers
Btfla ville d'Aix n'auoitpointde fois ny charité pout la Prouince : Si elle voyoit
perirLesvoitins fans luÿ-tendrelamain : Sielle ne vouloit pas feulement tournerla
tefkepourne voirleur-mifere: On diroir cé qu’én fait dire de Marfeille; que c'eft
vneville incomparableenfon ôbeyffarice. USENET SÉ 04 4 x
- Maiséllene veut point viefanfle gloire, nyvne trompeufe flaterie, elle défire

que chacuh cognoifle qu’elle eft perfecutee pour la luftice,& que des injures de
tour LePays,8 du mal quilemenalfelle en à fait (a proprequerelles 1 ©
-1Eneffet’, qui nevoitque lorsqueMonfiéurleComtedAlais cotitre lés Declara-
tiensduRoy,contre la foy qu’il a donneepubliquement,&contrefon proprefeing à
tenutoute la villedeTharafcon armee Qu'il auoit mis Garnifon dansteFoft d'Orgon.
Qu'il faifoic fignér ouuercement vne ligue: Qu'il pourfuigoit des: Eubcations au
PTStousceux qui vouloienteftre de fonparty. Qu'ilfürprenoit désArrefts

ëauConfeilcontre la liberté desEfleiôsConfulaires: Qu'ilfaifoitdesleuéesdegens
deguerreaux Prouincesvoifines ,& des leueesdedeniers furle Paysfans attache&
fans neceflité : Il preparoitvneguerre ciuile, & vn embrafement vniuerfel ‘qu'il à
depuisexcitépour courirtoute cetteProuince de playes & de fang pour la mettre
hors de deffence, pour encruerfes forces & fon courage ,& s’y rendre abfolu par
la crainte ; ne le poutant eftrepar aucun tilere legitime. Lars En
- Quandilprendpour vnaétedercbellionvne proceduredeluftice ;& ventperfuai

deraux peuplesqu'en puniffantvn erime execrable, lé Parlementena fait vn autre)
ne monftre-il pas qu'il cherche des pretextespourfemettreen coleré ; :& que foubs
lenom:du Roy ibveutexercer fes vengeances, quand ôn le voitenuironnédelfes
troupesdesbaucheesporter entous lesendroit de la Prouince lesvols & les viole
mens, &% que la ville d'Aix nepenfe à {a defenfe que lors qu'elle eft à l'extremité,

_ n'eft-il pas bienayféde iugerqu'elle n’a pas commancé la guerre.
-: Enfin les armes de la ville d'Aix n’ontpoint d'autrefin quefa deffence., &cellede
tour le Pays;elle les baïfferatau premieriigne de lavolonté duRoy.Elle acerauan>
tage que cete genereufe Prouincede L.anguedèc quia‘exprellement enuoyéde Des

| purezde fes Eftats ; poux fçauoiries {ujets denos brouïlleriés',&les terminerchal
titéblement, fçaura que la villed'Aix eft capablededeferer à laraifon, &. que Mt.
le Comte d'Alais nclepeurdepartirde fes vengeances : c'eft vn tefimoignage illuftre

i la Drecout leRoyaume,&:quiCTdeuantDieu& les hommes
Énsehhésiode agucrrecinedetousles mauxqu'elle peut produite >!
»# C'eftlà loùle nouueau declamatenr'qui a dit que laVillesd'Aix ‘eltoit vn Enfer.
Quela Populace& lesCadets eneftoient les Maiftres. Quida reprefente commevn
Micu de tenebres &de aledidtion : Qui lablafmede facrilege8 d’athellime: :Qui

_ d'accufede{edition réitereé. Quili goutfairedeféhoirdefés Priuilèges, & traite
fauffementfesIugesdecorrüprion; de! fiponnerie ;de fureur; d’exträtagance, &
de paricide, auoit plus de fujet d'employer fon jargonqe (uitcent difcours risticules
êu'il a faitimprimer par LééommandementdeMr.leComted’Alaïs: On ‘fçaïtBien
pen inerRranfeurs telles quellechangecequ'elle void:maison 'ne croyoie

ff hardie de fairelemenfonge&de l'adorer ;de fe figurer des mon»pasqu'elle |
ftres pour les combatre , & parler auec tant d'efronterie en prefence de toute vn8
‘Prouincéquile défmênt,:::" 2! 151 plat
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Qu'il fçache que le ville d'Aix efvirlieudefuppliéepogriesmefchans s&cynrepos
wes-agteable pour lesgensdebien. qu'en y dou Dieu continuellement,qu'on ybe
pit le Royanecdes tranfports pafionnez,Scçene fontipaslesentretiensde l'Enfer,
exit ync fageMatronc Romaine plus vieilléque Gelars8cAuguite, quin'agarde der
ferprofbituer aux Cadets, ny,s'abandonmeraux fureurs populaires : S'ileftoit.bién.ine
formede l’hithoire ,al fgauroit que,la domination dwGomtéde-Prouence.en faneur;
duRoy de Francey fur deliberee, & queles habitansdemandetent inftammienit xleur.

Bringc,le Maifirelouslequel.ils viuentà prefent aucctanpd'amour. A] n’y-a perfonne
qui ngdife que cel vne desspluspieules &-des-plusGhréffiennes villes duRôyaus
me, la foy qu'elle a,prinsdelammain des Apoftres. &. de-léuss Difciples. vient d'une:
louréetrop pure pour appréhender qu'elle fe corrompedäns les: imaginationsifupér-
fitienfes que cet Orareur moderne a veu-dans ynefigure deRetorique, & f'ilivou-
loit vn fujer fabuleux pourexercer fa pluie & pour faire)vn Ronan. il! en deuoit:
choifir vn quieuftdesincidens plusagreables quele Semefre, &:fon Gazetier, qu
de laprinfe de fept.chenaux que.Mr-le Baron de Sain@&Marc accompagné dede
Caualliers faifoismeñeren main pourfaire monter auxCaualliersde {a Compagnie
des chenaux,legerss «65.4 faitvn combat& vne desfaitecelebre, ne dcuoit pas mens
titfiimpidemment,maisaduoücr à (a heñte que_fixçgensCaualliers armez n’ont. peui
s'appoler àa retsaite Jen auée honneur Ledie Sienrde Sainét- Marc le-piftolet à: lé
main s-fans quetoutesfes troupes ayène ofé le fujure. 1 bo

Maisla Ville d'Aix mefprife-fes foibles inucctiuesgommedes caprices d'un efprit
évänté selle {e contenté d'informer laProuincé-delæverité de: fes maux; (luy: faire
toucherau doigt fes -playes encores fanglantessluyamenftrer la:main-qhiles faites,
&quiaefpuiféle-plus pur fangdé fesweinesss14 »:1 >: upess li-s3$ ao
«> Élicitrouuera.cn le Chambre des Comptes que nenebitantla fuppreffion:de Ia
Compagnied'Ordonnance pat l'Arreft du dernier Mars 16 34: moyennantlafomme
fs 51000: liuréss à quoy tousles apointemens -du Gouuerneur furent replés ,: Mr

e Comte d’Alais durantplufeursanneesa fait-leuer la fubfftance decetteCompas
gnié' àraifon defobsæfcns pariousfgnfesOrdohnancés 8: fans mandement des Pro-
oureurs-du Païs. ve#pp#r:-28.Compte du Pays del annee :16:3:9. xdurnarites ;: fal. 407,
sl ny a ProuinceenFranecoivles Gonuernéufsayent vé Regimententretenwpar
JePaïss iH'a faiviener 8e fubffteriufques awmois de Mars dernier pur trente Com+
pagnies, &luyafair faire huiétimonftres par an , inon failement pour-lesefféétifs
quicftoient en.wés:petitrombres mais pourtrente compagnies: enticres.,1".Apperd
par. le Éompretde; 1642: fuuantes, foi. 2h: + | 10p

Ha vfé en l’entretiende{fonRegiment d’ynevfure fanguinaire-inconnuë danselé
GhriftianiftaéSecontre laquellece grand. Theologien deuoiceuaporemfabîle } 8&
ponpascontredesaétions ipnocehtes; cdr il s’eft fait payer dix pouræentdéchaqÿe
Compagniei ndnabfantlesdefenfes.à-luy faites par l'Arreftdut onftil-doriné: sf
3641: (ur le Cahier des DepiurézdbPais sles-phainrés defquels ay là snifcre deslé
Pronincene Fontiamais-peuttoucher-pouêlesemfainefoulager. ;: Apperr dans ikdis
Comprcier audi fo 298. cfeinans :1 mot 40 las" bis:q : 3219 |
 LorsquefonRegithent a feruy.en Catalogne oùilraefté payé-par le Royis il ma

paslaide faire payérà la Proninceles hui® monftiesordinaires, :& parvemoyen
tiserd'vr fac.double: mouturés : Apperrpar eds Lampre de tadiveaninee > fuinanss,
dos ax: D 2319319 n9 9519 1618 59: »i : sc ni sue 129 fl

Bien que le Roy fe loir expreffement referué fur le Cahier des Deputezdu mars
: geliefs
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Lœ qu'als deu LG; -4Apesrtparle Ci puede 1641:fol.526 2! ::1M 5b stILICI ee

nv SieurVEfan.Capitaine denGardes 2.auquel ilfait.faire, la fonétion de

Commiflairede guerre tire quatremil cinq, çens-liurespar atparvefurchargeau
Pais quil sfdautanc-plusiolppporable,.quec'eft le moyen de ne fçauoiriamais
les effectifs, au-lieuque ladite Chârge deuxoit,ereexercecparle Sieur Aymar qui
cogfipourueupar leKay &qui.en acles gages, ,&-niçn-coufteroitricn par ce

Pais..…daeertdansJe Comprede1649fol 3 0D..e7 dansies Comptes fuinans,
sl bleetenué 2 Aixenl'an 4649:upaccordedonzemilliurespour la garni.

fon de Sainét Torpez, quoy qu’ellene fufpas çoucheefurlesEftacs, fous les belles
promelles qu'il fit de foulager le.Payss, +: :7. its des

. Les denersreugnans.bon onteféidifpen{ez-par Le feul ordre deMonfieurleCom-

  

  

EPTIL

PE renenplafinanies:Ame GaAEAlea INDES cemoyenlamaindansla
_ bourieai

 Lesb
Pays cequéiamaisGovugrneurn'aygitoléentreprendre. : .,.

ke Lende l'ArmeeNaualequ'enmiftaYeres& à Thoulon ésannees 1646. 8
1647-.onf fairvne playemertelleada-Prouincés-car fouspretexte de leurdefpenfe
quine reuenoitpas à quarante millinres… iLa fair-leuerpar fon Ordonnance quatre
censçinquante mil:ligres-dontiadifpolé,6 ainfilePaÿs.afaitcommecesoyfeaux
qui gueriffent lemal.enleprenante! 1 5:16, «4001 avast |
_ La ville de Pertuisnefe peutencotetairedes meurtres,des enleuemensdefemmes
marices,&desbrigandagesquefon RegimentGoloneldeauallerie y acommis du:
tant cingmois.qu'ilyalogé RONANRMER L'astachedesProcureuis du Pays à
taifon demil.quatse cens liurespatiou:1 épperriper deCompre ded'année 1648...

out le pauure peuple crie des paffeports qu'il a fi fouuent donnez pour tranfporter

Lesbleds horsdu Royaume,comrelesexprefles Declarations du Roy parvne entre-

 

   
s , Janpuuelle Nobleffe, d'Arles,&xous.ceux qu'il a attiréà fon party le long

Cafte :quiontijettéplusde-cina cens-rail luresdansfescoffres ,.&vne extreme
ertédans tourle Pays:quiont-fouuentgaranty defamine lesEnnemisde l'Eftat,

aufquelsla plufpartkelditsgrainsionteftéportez.parl'entremile desGenois :, &c'eft
en quoy/cer Illufie:T heologienquinous accufe-patune çalomnie ridicule d'intelli-
genceauec Efpagnol,deuroitaccuferlaconfcience de fon Alrefle enuersDieu, Le
Roy:&fesSujetsdela (ubfiftance-qu'il fait donneràl'Efpagnol parfes injuftes.palle
ports : &luy perfuader.quec'eft eftranglerlepauureque de:luy rlencherir le bled , 8
qu'en.bonneT hçologic.oneftcoupabled'homicide de tous ceux aufquels on ofe le
moyende fenowrir.c :1 --;!2} 701 Rte ; |PAUL ir, :LUOMmMEUNO: dt5 EAP £ F2 b

1: TouteslesCommunautezquiont affiftéaux,Affembleesdu:Pays difent qu'à.voir
d'appuyx que Mr. le Comted'Alaisdonneaux quartiers d'Hyuer, ileft aifédeconnoi-
dtre qu'ily participe,&cef vnefouleau Pays figrande qu’on ne peutallez l'exagerer.
… -Etpourle combledesfurchargesqui ont-reduit la plufpast deshabiransdes. villes
à la mandicicé :il (uffit d'ajoufter à tout.cequ'onivient de-dire,quau Jdiep quel durant
les autres Gouuernemens , mefme durant celuy.deMrde Virry.qui a eft: durant les

sBlasgraudes defpencag de L'Eftats,lestimpoftions. de laProuirice.-n'ont jamais
urpaflé lafommedecent quarante-cinq mil quatrescéns-liures :. depuis celuy de

Mr. le Comte d’Alais,elles fe montenc.paran plus. dedeuxmillions voire quelquesl è ss

entreprins ce droict {ur l'authorité Royale : Menfieurle-Comred'Alais n apas ail B. | 1

delesdonner,& parçe moyenceRegiment.qu'il pretexoivdeladefepfedu, Laisu'a

ginfe àfonauchorité : quiluy onraçquis.par.cet injufte-commerce le Marquis de
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u'ila
*Onveut taire iey les-plaintes desVifiteursdésGabellesqui
par l'ordre de Mr. le Comic d’Alais dürant fépt fepmairies, &vexezÉ

  

  1 léuts bièns
n. On veutpour lepayement d'vné taxe de laquelleileftoit ceflionnairedÿ Partifa| i taire les plaintesde tant d’autres oprefléz qui reclament encore la luftice de ?ns , & celledu Roy contrele GouuernementleCSD le plusvidlant, te !

plus sbfolu, leplus cruel &'leplusinterelféqui fütiamais: Quia perfecutéla Jui”!| | busA6pro HSQu eTtiomuifatde”de Rome: Qui àexetcérantdévengcancesfar lesbiens,l'honneur,&la viede”
ice ;foulé auxpiedslesMagiftrats:Qui #fait

ceux quiont réfufe deflefhiràfes paffiôns :Qui aépréffétouteskésComimanautez,
&c (upprimiétourésles’Libertezde la ter lisup Bip: 150107 Das sh ne)

__ Or apres de preuuesf conftantes& litteralesdetant d'oppreffions : Quel eftoh-!
nement conçoiuent touslés gens débien, de: voirqu'il fetfeäuede P.œ ".

| : ans & de
flatteurs de celuÿ'quititles ernbraffe“que pour les eftoufféh? Quel rédigé qu'ilLe
trouue de villes sefe(oumerreriràcéhiiquiles àreduitesdäns her “geQu'il y aiceñcorequélqheNoblefefattachee:à fes intéréfts ; 8 mal perlüà
du bien public, quivaëille portèr desiainscontrefaPatriey& coufnér ont
contrelavilled'Aix ?Peut lon s'imaginer que l’efperäriced'une CompagnieauRes
iment qu'on veut releuer fur les ruinesdu Pays : Quel'intereft d'en fale erafic de”

‘bleds : Queles promeffes d'vn Chaperon : Que lacrainted'vn logementdegens dé
guerre:QueLefurçoy d'ynedebte,oùl'impunitéd'vncrime pär moyen des Euoéa-
tions qu'on fait efperer, rendent toutesicesperfonnes fi ennemies d'euxméfmes ,

qu'ils encourent cettetache àleurhonneurineffagabled’auoireftééraiftrs eut Pa-

trie , & refponfables à Dieu & à tousléurs Patriotesde tous Les deforäresqu'ils ab
OT RS LR UD 2H0q9iisqenh 130 SAUOSNUUSQ ALU EL:

Certes la pofterité ne pourra pas le croire, &'qu'àmefmetempsqueles Prouirices
voifines courent à noftre fecours , &s'intereffentaux malheurs qu'ellésnôusyoytnf

fouffrir :qu'à mefmetemps que les’ Parlemensvoïfins ont defentiéhstharitables.
& tafchent d’arrefter par leurs Arréfts lescours dés violancesfoubsléfquellésil ALES
voyent gemir , il fe trouue parmÿnous de perfonnesfi laféhes :f iafaies à& fdtieue
gleesde rage ou d'intereft ; qu’ils demeurent où'les bras croilez' péhdahequeles“maifons de leurs voïfins fe bruflent,& quellesgens de guérre pillent;' volent? &
violent impunement ,ou qui {e portenteux-melmes le poignard dansle fein; &M
dentà mettre Le feudansleurs maifons & dans leurs villes ,enfuiuantlepartyde ceux
qui ont allumé ce bufcher fatal à nos fortunes&à nos libertezs 7:
-" Et cette verité nepeutplus etre ignoree quc'pardes sueugles : Ibñéfaut plus
des raifonnements poureneftreconuaincu. Il {uffitdelire La Declaration publique

n'en veutqu'à la Prouince , puis quepar les demandes qu'il afaitesdans les Articl
qu’il leur a remis : il n’y en a pas vn feul quiregatde l'inrereft particulierde la vill
d'Aix, ny des Compagniesfouueraines qui y refident, mais le {cul intereftdu Pays

que Mr. le Comted'Alais vient de faireà MeffiéursdesEftats dû Languedoc; sui |

le

pour la defolation entiere duquelil demande
3. Le reffablifememde [on Regimenr. | , !

115 28

,“2 La Supprefiom de l'Airache des Sieurs Procureiridu Pays pour la lente des à Le.

© les logemens des gens de guerre.
LE" La fupprefiondes bberssedes EfleitonsConfulaires, iaist anroe vi 18

ont'eftéemiprifonnez*
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tiers reuenans bon, Gr destontributions,

 

: Les Énocaiions qui vontà limpunié des crimes, @ à conjumer Vargemduosdanslesautres Prownces, @ fauorifer les mauuais payeurs. | argeni à7,

6. Le reflablifemime defa Compagnie d'Ordonnance,
7. La lence des nouncaux Gardes4 pied © à chenal,
8. Les payemens des emprunts par luy fairs.
9 Les fraisde la guerre.

Apres cela , quelaProuince iuge fi la ville d'Aix àprins aueeratfon les arm
AEàdesdr qui feroient f funeftes à tout le Pays : Elle protefte . es
mentätoutes les Villes& Communautez, qu'apres leur auoir fait confderer les
motifs de fon zele ; & la part qu’elle veut prendre à tous leurs intercfts, elle eft

refte de pofer les armes qu’elle declare n'auoir prinfes que pour leur derfence, à
Finftant qu'ellesluy declareront n’auoirplusbefoin de fon fecours, & qu’elles ay
meront mieux flechir à vnehonteufeferuitude ,& fe laifler rauir l'honneur s les li-
bertez, les biens, & la vie. ÿ : HS

Mais au contraire fi elles prerendentde fe maintenir dansleurs libertez,& dans les
auantages que le Roy leur a accordez par fes Declarations , s’oppofer aux violances
& rauages que Mr. le Comre d’Alaisleur fait fouffrir, & implorer le fecours de fa
Majetté , la ville d'Aix affeure toute la Prouince qu’elle n’abandonnera iamais leur
incereft: Qu'elle n’efpargnera ny biens ny vies de fes habitans pour reftablirle tepos
ublic, & empelcher la defolarion de tout le Pays,dont la ruyne eft le defiein de Mr.

le Corte d'Alais, & le pillage eft la recompanfe qu'il prometàfes troupes,

Apres cette impre[fion on à eu aduis de Tholon qu'à l'inflant que Mr.leComted' Alais fus
‘arrinépour y defcrier la uflicedes armes que les verisablesfernireurs du Roy@ de leurParries
oppolent àfes violances , ©pour eflouffer par defaux-bruits , &@+ decalomnies ; les bonsfenri=
mensquecette villeprenoït pour le bien public : Ilfit publier quele Parlement anoit fast Arrefi
de la transferance de leur Siege à Yeres ; bien qu il n'en ait iamais eu la penfte. Que le Roypar
Lettrespatentes auoit veffablyfon R'egimen:: Qu'ilanoit declaré le Parlement @ la ville d Aix
rebelles, & confifque leurs Charges dr leurs biens. Mais que tout le pes apprenne unefois
pour toutes de ne (e laser plus abufer aux artifices dont onfefers depuis dix anspour nouspipee
@nous perdre : Caron vient d'apprendrepar les defpefches d'un Courrier enuoyé de la Cour s
€qus à cfléfuny rois heures apres par le Sr.d'Aymar arrinten pofle, qu'apres les Lettresde
Cachet qui anoient cflé expediées fur lesfau]fes mpreffions que 1vois Courrsers de Mr. je Comte
d'Alais auoient données ; que now amons ouvert les Pories à l'Efpagnol : Le R 0) informedela
verisé de nos aflions ; €s- de la Jufiice de nos armes pour la defence publique ; fit refoudre en.
fonconfesl le 27. du m01: de Juin dernier , que le TraiËlé fairparMr.le Cardinal Bichy ferois
ponéluellement extcuté, G* pour cet effet Mr. d'Eflampes Conféiller d'Effar fut comandédepare
siren diligenceamtGles ordres du Roy gw'il apporte 663 Couners l'apanslaifépresdé Lyon.
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